
Quelques histoires dinspecteurs radio du ministère des Communications

t-il d'envoyer un télégramme, d'obte-
ine licence radio pour un canard ou
faire inscrire sur la liste électorale, le

der réflexe de bien des personnes
le téléphoner au ministère des Com-

renseignements détaillés sur la façon de
devenir inspecteur radio, pour ensuite
mettre le Ministère dans l'embarras: il est
entré dans les hôtels et les restaurants en
se faisant passer pour un inspecteur radio
et a laissé derrière lui une série de factures
impayées.

Un titulaire de licence était persuadé
que les $13,50 qu'il avait versés pour
l'obtention d'une licence du service radio
général constituaient un pot-de-vin qui lui
assurerait un emploi.

Même si les plaintes parfois semblent
farfelues, les inspecteurs radio estiment
qu'il n'y a pas de fumée sans feu. Par
exemple, une femme se plaignait d'enten-
dre des voix dans sa penderie tous les
soirs. Or, l'inspecteur a trouvé que ces
voix n'avaient rien d'imaginaire: le treillis
métallique installé sous le plâtre captait
les signaux d'une station radio locale.

Dans un autre cas, un homme qui
entendait des voix dans sa tête avait bel et
bien raison: sa prothèse dentaire captait
les signaux d'une station radio.

Et la liste pourrait s'allonger indé-
finiment...
Modulations, janvier 1980.

Première chirurgicale au Canada

Un chirurgien de Toronto a réussi une
première mondiale en renforçant artifi-
ciellement les cartilages défectueux de la
trachée-artère d'une fillette de trois ans.

Le professeur Robert Filler, chirurgien
en chef de l'hôpital des enfants malades
de Toronto, a procédé à l'introduction
d'un tube synthétique le long d'une sec-
tion de la trachée de la jeune malade,
Sophia Haritoglou.

L'enfant, venue de la République fédé-
rale d'Allemagne, souffrait d'une dé-
ficience congénitale rare et sa santé se
détériorait rapidement en raison d'une
absence totale de cartilage dans la bran-
che inférieure gauche de la trachée.

Aucune des opérations antérieures de
renforcement de l'intérieur de la trachée
entreprises dans son pays n'avait réussi.

Selon les médecins canadiens, le tube
grandira avec la petite Sophie.

Converser avec les dauphins

Le "langage" des dauphins nous devien-
dra plus accessible grâce à un micro-
ordinateur mis au point au laboratoire
DATAC du département de génie mécani-
que de l'Université McGill, à Montréal.

Ce petit ordinateur portatif peut ana-
lyser ce que "raconte" un dauphin, com-
parer les sonorités récoltées aux différents
éléments déjà connus du vocabulaire de
ces cétacés et les emmagasiner dans sa
mémoire pour s'en servir plus tard.

M. Serge Masse, membre du Groupe de
recherche de Montréal sur le dialogue
avec les dauphins de l'Université de Mont-
réal, s'est servi des ordinateurs DATAC de
McGill pour mettre au point des program-
mes grâce auxquels on pourra entamer
une conversation avec les dauphins. En
reportant ces programmes sur le micro-
ordinateur, on pourra étudier des dau-
phins en liberté ou ceux qui sont à
l'Aquarium de Montréal.

Une équipe canadienne de cyclisme a
participé au tour international de Mexico
réservé aux vétérans de ce sport. La
course s'est faite sur une distance de 300
kilomètres divisée en quatre étapes. Un
Canadien, Georges Helouet, âgé de 51
ans, a remporté la première et la troisième
étapes et a terminé deuxième au classe-
ment général.


